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Alors que la  hausse d.es prix  au corurs d.e I t ann6e cacaoybre L967-68
avait  d.6 ja 6t6 sensible pend.ant les premiers mois r  correspond.ant au
d.ernier trimestre d.e L967, puis suivi  d. I une pdriod.e d.e stabillt6  relative
pend.ant le  premier semestre L968, un€ 6volution trbs  comparabl e s I egt
d.essinde 1r ann6e suivanteo
New York
( t ) Situation 6tablie en d.6cenbre 1969 .2:"
Le mouvement d.e b.ausse avait repri.s d.bs aoff.t 1968, les prix  e
New York augmentant d.e 10 cts/ta  en querlques mois (4" 29 e 39 cts).
.Au d.ernier trimestre d.e I95B un nouveaur palier  d.e hausse a 6td atteint
(+A cts ),  puis aprbs une certaine balssre les prix  se sont stabilis6s
au niveau d.e 44-45 cts l pend.ant une grand.e partie  d.e I' ann6e 1959. Les d.erniers
mois ont 6t6 marqu6s par des fluctuations sensibles.
En bref r on peut d.ire que les prir: moyens d.e f969 se situent
a 10 ats /tl  au dessus d.e ceux 1968, leerquels se situaient  a 10 cts /ta
au d.ess'us d.e ceux d.e It)66 !
66  tg67  rg68  tg6g
25  29  :\'  45
Aprbs quatre ann6es d.e r6colt e d.6flicitaire par rapport a la
cons ommation ( malgrd un ral entiss ement s ensibl e d.es broyagee nond.iaux  )
Ies premibres pr6visions  d.e production pour L969-lO font 6tat  d.r une
mod.este augnentation  d.es d.isponibilit  6sr ,  susceptibles d. I amener un
certain 6quilibre entre 1r offre  et la  d.enand.e oar la  oonsommatio:n  mond.ial.e
pourrait continuer roomms en L969, b, d.inri-nuer par rapport auLX ann6es
pr6o 6d.entes .  Les s tocks f in  L969 sont r.6duits dans I es paye cons ommat eur$ ,
mais il  semble bien d.ans la  conjoncturer actuelle,  que les utilisateurs
ne sont pas enclins a les reconstituer il a tout prj-xtr altx niveaux
habituels d.es ann6es 1962-1965 oi. ils  reprdsentaient 5 a 6 mois ,cle
broyages annuels i  il  est vrai  que c t 6ta,it la  pdriod.e d.es Ua! prtr  d.u
c&c&oro et d.u loyer d.e Itargent.
Sun Ie llEn de la oooldration internationale. Lrann6e l!6!  n t aura
pas 6t6 faste ; lee oonsultations olganls6es par J-e Seor6taire O6ndral-
de la C.NUCED en juin i, Genbve, aprds quel.ques progrEs sur d.ivers
probldnes technlques relatifs  au fonctionnement tlu futur aooortl lnterna-
tionatrrcnt 6t6,narqudes essentielle[ent, i, leur terne, pan les nouvelles
proposi tj-ons br6siliennes renettant en oause plusieurs pointe cll aocortl
diffici.Lenerit  ,aoquls au oourE des einn€as pr6odclentes sur d.es qlr€stions
essentielleg ! nature, rlu oontingentenent, intervobtions'tlu etook-rdgulater:r,
niveau rlee prix dtintervention. 11 est vrai que Ia ,gant06:tles prir  ndgoci€e




prix  mond.iarrx ont 6td
ats/ta  .  11 y a d.onc
d.u oacao conclu d.ans
consta,mnent  supdri ellrs au prix





Irr ann6e 1959 aura certainement 6f 6 1a plus agitde qur ait  connue
le  narch6 nond.ial du caf6 d.epuis qlrt il  existe un accorcl international
sur ce prod.uit.
Rappelons tout  d.r abord. 1t 6volution d.es prix  des 4 grand.es




d,6c embre  4I.32
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janvier  4f.3I
f 6vri er  4I.34
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Gamme d-es prix d.e































































40.75/44.75froutes les cat6gories d.e caf6s ont d.onc connu une p6riod.e d.e baisse
qui stest prolongde jusquren mai-juin T969, suivie d-tune reprise d,es cours
extrburement nette et mOme, d.6but oetobre,  ( premier mois d.e 1 t ann.6e L969-7O)
d.lune v6rltable  envolde d.es prix  mond.:Larrx.
Ces variations ont toutefois 6td plus ou moins sensibles selon
les ca,t6gories :1es  arabicas d.oux on-b oonnu 1es plus fortes fluctuations
puisqu.e l t dcart entre 1es prix  mensue-Ls  extrbnes atteint  L5r5 ets pour
les Colombiens, 12 cts pour les autresr d.ou.x. Les arabioas du Br'6si1
ont pou ressenti le  mouvement  d.e baisse, alors que leur hausse a 6ta
specta,culaire (f a cts en 4 mois, soit  fif").  Les robustas ont ccrnnu d.es
variatlons moins f ortes ( 6cart maxj-murn d.e moins d.e 9 cts ).  I1  e;st
int6re,ssant d.e remarquer e ce propos que, par rapport aux gamm€)s  d.e
prix  d,e I t accord. s eui-s L es autres arabic as d.oi:x et l es robus tas s ont
d.escen.dus au dess ous d.e l eur prix  min:Lmum au cours d.e 1 t 6t 6 L)6).
.C. }a fin  d.e cette ann6e 1969, tout es les cat6gories d.e cat'6 sont
au-d.essus d,e leurs plafond.s, pourtant relev6s d.epuis 1e f er oct;obrer
mais les robustas 6tr  dans une moindrr) mesure, 1es autres arabicas d.oux
ne son.t pas trbs 61oign6s d.e leurs plafond.s respectifs.  En bref'; les
niveaux d.e prix  actuels anormalement dlevds sont essentlel-lemer:.t 1e fait
d.es ca,f6s oolombiens et br6silieng.
I'ar rapport a l t ann6e 1958, a propos d.e laque11e on oonsta.tait }a
grand.e stabilit6  d.es prix  grA.ce e 1t aocord. lnternational  (cf . t,ulletln
no 8 ) , la situation  est d.onc rad.icelennent  iLiff6rente. Xst-ce e d.1re q.ue
lfacoord., congu a ltorigine  pour lutter  essentiellement  contre les
bas prixr  tr€ pourra r6ussir a end.igue:: d.es rnouvements  d.e hausse exag6r6e
0n peut 6vid.emment poser la question, enoore qul eIIe semble pr6matur6e.
I I annonce des d,6gato caus6s alr,x plantations brdsiliennes par
suite des cond.itions atnosph6riques  (erdcheressergel ) a 6td un 616ment
d.6terminant du renversement d.e 1a teniLanoe, m6me si  1 I on sait  que la
r6cclte actuelle nta pas 6td atteinte., Par ailleurs  }e 3r6si1 dispose- )-
encors ale stocks importants  ( en esnslble tllnlnution i1 eet vrai ) ilont
une ps,rtie doit bien Otre oonEtitu6e ile oaf6 exportable....
ce nrest il0no pas et L969-'lO que 1e narch6 pourr|alt connal,tre une quel-
,  oonque p6aurie, suxtout si lton Eonge arrE largeE augnentations 
'le
contingsnts qutautorisent,  <lans 1e oadre tles d6oisionE ilu Congeil
e  international clu caf6 clr aott 1p6!1 1ec hauta pri.:r actuele'
On peut noter aussi que d.es achatg trbe lmportants ont 6ta
effectuds, en pr6vislon d.f une hausse qui se d.essinait d6ier d.bs
les nois df ao0t-sept embre L969, d.onc a d,es prix  nett ement inf6ri-eurs
e c eux qui pr6va1 ent ao tuell ement .
Lt ann6e LglO montrera d.ans quel1e rnesure Ies prdocoupations caus6es,
au. cours d.es d.erniers mois d,e L969r p&r la  hausse inoonsiil6rde  d.e
certains types d,e caf6, poumont Otre apais6es par un xeoours anur
ilispositi.ons pertlnentes  d,e l r accord. international.
Quant e lrdvolution  ttlr narch6  $r. plus long brmer eIle  est encore
plus d.ifficile  e appr6hend.er. 11 est ind.dniable  qlue le  problbne d'e la
surprocluetion  chronique a perclu d.e son acuit6 d.epuis quelque tenpst
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Les cours d.es prod.uit s a acid.e laurique  ( coprah, palmis t es et
leurs huiles ) ont continu6 e 6voluer essentiellement  en foncti,on d.es
d.lsponibilit6s en ooprah d.ans 1e Sud.-Est asiatique I  1ls nr ont pas
t out a fait  retrouv6 f in  L959, les niveaux r &u d.emeurant  61evds t
qut ils  avaient atteints  pend.ant 1a premibre moitid d.e 1968.
Du fait  d.e 1 t abond.ance  d.es d.isponibilitds  notamment en so j a
et en tournescl , les prix  cLes prinoipales |tfluld.es tt ont 6t',6 partlculibre-
nent d.6prinds d.u milieu d.e 1958 a 1r automne L969. Dans ce secteur
particulier,  ltaraohid.e a toutefois fait  exceptlon, les prix  obtenus
au cours d.e 1a campagne 1968-1969 sr 6tant trbs sensiblement an6lior6s
par rapport a celuK d.e Ia  campagpe pr6c6d.ente. Ce ph6nomdne est dfit
pour 1t essentiel, e 1a r6duction relati-ve d.es quantitds d.isponibles
d.ans tous les pays i-nportants exportateurs.  11 a entraind l r 6tablissement
d.t6carts d.e prix  avec 1es autres fluid.es abemants par rapport
tant au pass 6 rdcent qu I aux t end.ances pr6visibles.
Depuis 1 t automne f969, l es prix  d.e I t arachid.e ont peu fluctu6
nais ceux d.es autres rtfluid,esrr se sont trbs nettenent red.reseds, ce
qui a r6tabli  un rapport d.e prlx  plus normal.
Cette hausse d.es prix  d.es ttfluid.es'r autres q.ue I I arachld.e parait
essentiellement dte a 1i annonce d.e d.isponibilitds exportables d,e
tournesol moins inportantes, faoteur d,ont il  est encore d.ifficile
d.l appr6cier 1r exaote port6e.
Les prix  d.e lrhuile  d,e pa1me, nettement orient6s e la baisse d.epuis
1e d.6but d.e 1968, ont atteint  un niveau particulibrement  bas b 1a fin  d.e
1958 en raison d.e lrabond.ance  d.e lf offre  nota^mment  d.e La ltalaysie et d.es
d.isponibilit6s trbs importantes en huil es d.e polsson. A partir  du d.6but
d.e L969 ils  se sont quelque peu red.ressds, leur remontde s I accentuant trbs
sensiblement e partir  d.e 1| automne 1959 en relation  avec la  hausse  d.es
Itfluid.esrt et aussi avec une sensible d.iminution d.es quantit6s d.thuile d.e
poissons d.isponibles.B
La hauss e int ervenue d.epuis  s ept embre L969 a g6n6ral ement su:epris
les expe:rts. La situation statistique  d.e Itoffre  et d.e la  d.emancLe
mond.iales i. moyen terme ne permet pas d.e penser q.ue cette hausse
puisse sIavdrer trls  d.urable mais la  fait,  semble-ttil ,  apparaitrt>
comme essentiellement due A d.es facteurs d.e caractbre conjoncture-l.
La lfAO a r6cemment pub1i6 d.es donndes int6ressant es portant $ur
d, t ass ez ..tlongues p6riod.es .  Les plus caract 6ris tiques s ont l es suivant es
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sur le  plan j-nterroatlonal  , la  tenue a lrond.res d partir
d.rune session sp6ciale d.u Groupe d.t6tuiLe d.es graines o16agi-
natibres grasses d.e Ia  FAOr en liaison  avec la  CNUCED.10
3AN.[}TEfi
Le march6 d.es bananes a 6t6 caractdris6 pend.ant I t anntie L969 par
une ce::taine tend.ance alt d.6s6quilibre entre Ia production et la  consom-
mation d.ont la  cause principale est 1a saturation progressive  d.es
march6sr consommateurs. La cons6quence d.e ce d.6s6qui1ibre a 6td et est
touj oul:s une faiblesse des cours mond.iaux. En E\rrope d.eux rdcol-bes
fruitibres  locales abond.antes ont 6td 6galement un 6l6ment d-e ralen'iisse-
ment d.e Ia  d.emand.e.
Cgtt e 6volution a pr6occup6 1e Croupe d. t 6tud.e FAO d.e la  ba:rane
qui a -benu sa trolsibne r6union en avril  J.969 au Panama. ?our lras pro-
d,ucteu:rs , notamment les pays latino-amdrioains  dont plusieurs  d. r entre-eu.x
ont fo-rtenent augmentd leur prod.uction exportable, le  problbme :rIest pasi
celui rltune surprod.uction mais bien d.tune sous-consommati-on. f1s d-emand.ernt
aux pa;fs importateurs  d.t augmenter sensiblement 1a consommation de
bananerJ car i1s ne s ont pas convainous que le  taux annuel de B /t0  Kg
par ha:oitant atteint  d.6ja le  stad,e d.e la saturation. Les pays ct)nsommateurs
d.e leu:n c0td ont estim6 quril  ne serait  pas r6aliste  d,e srat-cendre d uner
augmen'bat ion notabl e d.es tai.lx d.e consommation sur 1es march6s t:cad-i t i- onnel s .
Ils  ont par contre pr6coniser que les prod.ucteu.rs 6tud.ient 1es:possibilitds
d.e I I ouverture d"e nouveaux marchds d, tune part ,  de la  d.iversificrltion  d.e
Leur allriculture  d.r autre part,  afin  d-t att6nuer la  pression q-ui lse fait
sentir sur le  march6 par une offre  excessive.
Liz r6unj-on du Comit6 d.es statisti-ques du Groupe d.r 6tud.e qu:l a
pr6c 6d.,5 la  r6uni on du Groupe lui-mbme n a f ait  6tat  d- I une amdlio:ration
certal:re d.es statistiqueso  notamment  d.e la  prod.uction et d-e la
consommati.on.  Ces progrbs ont permis d.tdlaborer certaines pr6v:isions
valabl es pour L r ann6 e L959 q.ui d.6montre un exc 6d"ent d.e la  produ,:t ion
prograrnm6e par rapport a Ia  consommat j-on p::6visibl e d- t environ l-Jf""
Ces pr,Svisions nt ont pas manqu6 d. I iurpressionner 1es pays prod"uc teurs




Lr ann6e 1969 & 6t6 marqu6e par plusieurs r6unions internationales,
sous l t dgid.e d.e 1a FAO, eonsacr6es b ce produit.  f,a sltuation  du marchd
mond.ial d.u th6 est d.evenue r €fl effet ,  suffisamment pr6occupante  pour
que pays prod.uoteurs et consonmateurs  envisagent d.ivers moyens dt action
en vue d.e 1r am6l-iorer. Depuis l-968 en effet  1f 6rosion lente d.es prix
mond.iarrx du th6 s t est accentu6e, au d.dtriment d.es pays exportateurs gui
nr ont pas pur d,ans la plupart des cas, attdnuer 1a d.6grad.ation  d.e leurs
recettes d.rexportation par une augmentation  d.es quantitds vend.ues (f ).
Le d.6s6qui1ibre  qui est apparu a court terne entre une prod.uction en
expansion aprbs le  ralentissement  d.e 1967 et une consommation en faible
progrbs I  les perspeotives peu encourageantes a long terme d.e 1r 6conomie
mond.iale du th6 ont 6td a 1t origine d.e 1r intense activit6  internationale
concernant ce prod.uit tropical  en L969 l3bme Consultation  spdciale
d.e la  FAO sur 1e th6 en janvier b Kampala, Groupe d.e travail  d.es ententes
internationales d.e r6gularisation  d.es prix  d.u th6 a Rome en mai-, rdunion
d-es pays producteurs a 1r I1e lflaurice en juillet,  puis b. Rome en novenbren
enfin premidre session d"u Conit6 Consultatif d.e Ia  FAO a Rome en d.6cembre,
Comit6 cr66 a la suite d.es recommand,ations  d.e la  Consultation  d.e Kampala.
Le r6sultat  le  plus important et 1e plus tangible est la  d.dcision
d.e 1a plupart d.es grand.s pays exportateurs  d,e th6 d.e prdvoir pour 197O
un contingentement d.e s exportat iorrqafln  d. I enrayer la  chute d.es prix  et
d.e ramener cer-rx-ci le plus prbs possible d.u nj-veau d.e 1968 o lui-m6me
consid.6r6 comme relativernent bas par rapport aux cours moyens d.es 15
ann6es prdcdd.entes. Ires contingents seront d.e ltord.re d.e 1.300 tt{illions
d.e l ivres  ( 5OO. OOO T environ ) "*  qui correspond.rait A une rdt ent ion
d.e 90 mill-ions d.e livres  (4O.OOO T environ). Cet arrangement officieux
( t ) Prix moyen enchb res d.e Lond.res
1962  1964  1966  1967
( p ettc e /tu monnai e courant e )
1968  I95g (nov)
47  44 53 51 49 5or2l,
ne conoerne que le  thd nolr  ;  1es parls exportateurs  ont reconnand.d
6galement Ia cr6ation d.run sous-Comi,t6 d.es exportateurs  au sein
ilu Comitd Consultatif d.e la  FA0. Les pays importateurs ont narqu6
leur int6r6t  pour les mesures prises par les pays exportateurs et
ont rsouhaitd pouvoir en exa"miner les premiers rdsultats au sein d.u
Comit6 consultatif  d.e 1a FAO vers le, milieu d.e 1970.
Dans le  d.omaine d.e 1 t action a long terme, les travaux entam6s
au s ein d.u groupe ad. hoc d.es ent ent e,s int ernat i onal es g eront
poursuivis en L97O I notamment sur la, base d.tun pro j et d.t acoor,L
inte:rnational fond.6 sur 1e contingen,tement d.es exportations.
Les 6tud.es sur Ia situation  d.e Ia prod.uction et les perspectives  a




Lt6volution d.es prix  mond,iaux du coton au cours d.es d.ix d.errri6res ann6es
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Le narch6 nond.ial du coton fut  Garact6ris6 pendant }a p6riod,e
allarrt  d.e La oarnpa€ne L958/59 e ry66/67 par une lente 6roeion d.es oouxn
q.ui 6tait  nota"mment 1e reflet  du d.6s6quilibre entre Ia prod.uction et
1es posslbilit 6s d.e conaonnat ion nond.i-al e.
Cette situation  exc6d.entaire  du prod.uit s | 6tait  d. r ailleurs
accentu6e au corrrs d.e la  canpagne L965/56, car la  production  mond,iale
ayant atteint  un niveau record.l 1es stocks -d.6tenus par les pays
prod.uct€urs r et tout partlculi&renent par les Etats-Unis n avaient
enregistr6 un nouvel accroissement.  Comme on peut Le constater d.laprbs
Ie tableau repris  ci-d.essus leg cours d,u coton subissaient parti-culidrement
pend.ant cette p6riocl.e une d.6grad.at ion accentude qui 6tait  dfi.e en partie
e 1a lourdeur d.es exc6d'ents  en pr6sence et aussi aux craintes suscit6es
a l t annonce d.e 1r ad.option d.tune nouvelle ldgislation  cotonnibre par leL4.
Congrbs 6es Etats-Unis, d.ans Ie cad.re d.lune loi  agricole e ssTastrlre plus
g6n6ra1 gppllcabl e a part ir  d.e la  campagne 1966 /67 .  Cepend.ant a lie f in
d.e 1r annr5e L966 les cours d.u coton dtaient arriv6s au cretrr d.e Ia vaguet
et t r rpn,je ;-967 s t ouvrait d.6 je sous d.e neill-eurs auspices :  contr,airement
aux orai:rtes exprimdes par Les pays prod.ucteurs et b une certaine psychose
q.ui s t 6tieit ernpar6e d.u march6, 1es buts recherch6s par le  l6gislateur
am6ricai:e, b savoir la  r6d.uction d.e la  l,roduction et en d.6finitive la
d.iminution d.es importants stocks d.6tenus par la  Connod.ity Cred.it Corporatj'ort
(C.C. C. ) (f ) a]lalent  6tre atteints  au cours d.e La campagner  m6me au d.eld.
d.es meilleurs espoirs. En effet,  La rdcc,Ite d.es Etats-Unis passait d.e
L419 millions  d.e balles pour \a campagn€! Lg55/66 e 9 19 nilllons  d.e balles
poip la  campagne  Lg66 /57 r soit  une d.imirrution d.tenviron 36fi.
Le stock d.e report d.6tenu au.x USA trrar la  CCC au ler  aofi.t L967 6tait
ainsi ramend e 12,5 millions  d.e balles o reprdsentant une r6d.uction  d.e
26{, par rapport au stock d.e 1619 mi}Ij-ons d.e balles au ler  aoff.t 1966.
Dans I i ensemble, et en une seule campagne, la  prod.uotion mond.iale avait
baiss6 d-t environ l}fi.
Les effets d.tun meilleur 6quilibre gdn6ral du narch6 ne manqudre.rt
pas d.e se faire  senti,r suT les prixr  €t les cours d.u coton remontbrent
pend.ant 1t annde L967, iout  sp6cialement pour les qualit6s sup6rieures
a soies moyennes et longues, plus recher:chdes sur Ie march6.
!a campagne  l.967 /68 allait  ge solder aur Etats-Unis pax uno
nouvelle r6d.uction d.e Ia prod.uction, d.e sorte que 1a production rnoniliale
d.evint une deuxi6me fois inf6rieure aux pr6visions  d.e consonmati-on  g1-obale.
Les stocks nondiaux de report au ler ao0t t!68 aLlaient connai,tre une nouvelle
et consid.6rabLe r6duction en se situant D, 2Ir6 rniJ-Iions de balles, soit una
r6ductlon d.e presque zof, par rappoxt aurc stocks rnond.iaux  clu ler aoot 1967.
Grice d.onc e d.eux campagnes d.6ficitairesl un meilleur 6quilibre
G]fTfi6imodity  Cred.it Corporation  ( CCC )  es t  l t organj.sme d.r intervention
qui garantit un prix  minimum aux producteurs d.es USA.L'
statistique  du march6 st6tait  6tabli  et les prix  allaient
pouvoir se maintenir pend.ant la  campagne L967 /65 b un niveau qui
peut 6tre consid.6rd conme relativement 61ev6. Par contre pendant la
campagne f968 /69 I es cours d.u coton ont manqud d.e f ermet6 et sont
d.escend.us i  un niveau nettement plus bas. En effeto bien q.ue la
prod.uction mond,iale ait  6te pratiquenent 6ga1e aurc pr6visions  d.e
consommation et que les stocks en aori.t 1969 d.e 2Lr6 millions  d.e
balles nt aient pas d.dpass6 environ cinq mois d.e consommation,  ce
qui est consid.6r6 comme ass ez f aibl e o les  exportat eurs ont dri
vend-re sur un march6 rdticent  or) 1es acheteurs ne se couvraient
que pour I eurs besoins imm6d-iat s .
En fait,  les pr6visions  d.e consommation globale qui d.6passaient
a peine le  niveau d.6 j a atteint  pend.ant la  campagne L967 /68 eurent
pour corollaire  une stagnation d.e la  d.emand.e gui ne pouvaj,t manquer
d,t influencer n6gati.vement Ie march6.
$oulignons  d.t autre part qurun examen portant sur une plus
l ongue p6ri od.e montre queT s i  l es ann6 es I es plus r6c ent es ont 6t6
marqu6 es par d.es bais s es et d.es hauss es as s ez cons id.6rabl es pour
ce prod.uit, 1a tend.ance g6n6ra1e des prix  du march6 mond.ial du coton
es t  nanlf es t ement s tagnante il d.es niveaux qui s ont d. t aill  eurs consid.6r6s
sourrent b peine r6mun6rateurs  par les pays exportateurs  en voie d.e
d.6veloppement.
Les perspectives d.u march6 mondial
A court terme la  situation  du march6 mondjal d.e Ia fibre  naturelle
ne parait pas d.evoir subir d.e mod.if icat ions s ensibl es .  En eff et r la
oampagne t96g /l O ne d.evrait pas apport er d.e changements  notabl es d.ans
1a situati-on du march€, car les prdvisions d.e prod.uction mond.iale
port ent sur un volume a peine sup6ri eur a la  pr6s ent e campagne  QgAA /0g t
53 14 M. Balles ;  tg69 /lO  |  53 19) pour une consommation  q.ui pourrait 6tre
6quivalente ou ldgbrement inf6rieure.  Dans ces cond.itj-ons les prix  se
maintiend.raient ainsi  au plus bas niveau connu pend.ant la  campagne
Lg68 /59 .16
A plus long terme le  marchd moncLlal reste, plus encore qute par
1e pa,ss6, cond.itionn6 par 1e d.6veloppenent croissant d.e 1a corLsommation
d.e fi.bres d.e substltution.  En effet,  \a  tend.ance g6n6ra1e e r€fmplacer
les f ibres naturelles par les fibres  artificielles  se reflbte  d-ans
la  d.i.minution d.e la part relative  du coton d.ans Ia  consomnation nond.iale
d.es f ibres textiles,  q"ui est pass6e de 56fr en L957 e ,4fi en 19t67.
Ceperid.ant ,  I t expanslon d.e la  capacit 15 industriel le  d.ans les perys en
voie d.e d.6veloppement  et l-a d.ernand.e croissante d.e textiLes d.er,'raient
pouvc,ir maintenlre d.ans 1l ensemble, -La consommation d.e coton Er d.es
niveaiux rel at ivement dl- ev6s .
Les chances d.e la  fibre  naturel.Le d.e participer  au d,dveloppement
d.e 1ar, consommation  mond.iale d.e fibres  textllesr  continuent d.e r6sid.er
d.ans }e futurq peut 6tre encore plus que d.ans Ie passdr d.ans la
capaelt6 d.es pays prod.ucteurs  d.t am61:lorer la qualit6  d.u produi.t en
fonct;lon d.es exigences (f ) des util:Lsateurs et d-ans 1a recherche
const;ante d.e la comp6titlvit6 par ralpport au pri-x d.es prod.uiier d.e
subst;itution.
Sur Le plan international ,  rappelons qut au cours d.e la  Z8bme r'6union
p16ni.bre du Conitd Consulta1,if Interrrational  d.u Cotonr eui a €!u lieu
a Kanrpala en juin  1969, iI  a 6t6 reconnu que le  problbme le plus grave
pour lravenir  d.e la  fibre  naturelle:neste celui  d.e la  concurlr€'nce d.es
fibrers chimiques d.ont l t ind.ustrie es"b contr616e par un nombre restreint
d.t entreprises extrbmement bien organ:Ls6es. La n6cessit6 d- t arri,ver i  une
certa.ine stabilit6  d.es prix  I  un nivt:au qui protbge La posltic'n
concuLmentielle d.u coton a d.onc 6t6 iceconnue par le  Comit6. De,s efforts
d.evre.ient 6tre poursuivis pour 6vi-te-n d.es exc6d.ents tout  en ma,lntenant
d.es srtocks suffisants pour assurer 1 rapprovisionnement  d-es filatures
en fi.bres d.es d.ivers types et qualitds souhaitds.
(t ) par exemple ; la
d.ans 1 r indus tri  e
r'6 si st ence ,
vitesse  croi-ssatrte des machines employ6esr
textile  reouier-b une fibre  longue de hauteL7
It  faut ment ionner d- | autre part qu I un accord- j-nt ernational sur
Ie coton nt a pas 6t6 jug6 souhaitable par d.e nombreux pays prod,ucteurs,
1 esquels s embl ent craind-re not amment un cont ingent  em ent d.e 1a
prod.uction, tand.is qur ont 6t6 recommand.6es  une coop6ration, bilat6rale
entre vend.eur s  et acheteurs  et mu1tilat6ra1e  entre pays exporta-
teurs et pays importabeurs plus effective  sur tous les plans, ainsi
que lrintensificatlon  d.es activit6s  d,e recherche et d.e promotion
aruc d.iff 6rents dchelonS  r113
Deuxibme partie
AS]?ECTS COIBMRCTAUX  DE LA NOIIVELTE  COMTENTION  DE YAOUNDE
La nouvelle Convention  d.t Association entre Ia CEE et les ilA!&l
a 6t6 signde a Yaound.6 le 29 juillet  1959" Dans le  d.omaine d.es
dchanges commerci-aux, l t objectif  d.emeure la  m6me que celui  d.e la
premib:re Convention r maintien d.e zones d-e libre-dchange entre .La CommunaubS
et les 18 Etats associ6s. Toutefoisn i1  a 6tA prdrrui une exception
au r6g:lme g6n6ral d.e libre-6change en ce qui concerne les produ.Lt s
agrico.les homologues et concurrent s et les produits agricol,es
transform6s originaires  d,es EAIIA. Pour ces produit s la  Comnrunau'b6
a pr6vr.r un r6gine d,t inportation plus f avorable que le  rdgime aprpli-
cable  aux m6mes produit s originaires  d.es pays tiers.
Liz Commr"rnaut6 peut toutefois exceptionnellement s I abstenir
d. t 6t ab.I ir  un r6gime sp6 cial  pour un pro d.ui1; d.e s EAMA si  la  situret ion
6conomique  d.e la  Commurnaut6  le  justifie'
E:n outre, la  nouvelLe Convention, tout en continuant a favoriser
le  d,tiveloppement  d.es 6changes entre la, Comtlrnaut6 et les EAldAr tient
cepend.ant compte d.e la volontd d.es Parties Contractantes d.'encotf,rager
le  d.6veloppement iles 6changes interafricains  et  d.e 1a coopdration
internationale.  Drune part:  €n effet,  les Etats associ6s peuvent
mainte:nir ou 6tablir  d.es unions d.ouanibresl d.es uones d.e libre-,5change
ou conclure d.e s accords d.e coop6rat ion. dconomieu€ r soit  entre elrKt
so it  ave c un ou plusieurs pays t iers  a,fri cains e niveau d.e d.6ve loppe-
ment comparablel soit  avec un ou plusieurs pays tiers.  En outret
la nouvelle Convention a tenu comptel d"ans un protocole sul: les
pr6f6rences gdn6ralesl d.es orientation.s qui se sont manifest6es
sur le plan mondiale notamment lors  Ce, la  oonfdrence d.e la  NouveLle
Dehli en 1958.
Enfin, la notion d.e trn6cessj,t6s d.e d6rreloppementtr  permettant
aux EAMA d.? avoir recours a d.es d.roit s d.e d-ouane et a d.es restrictions
quantitatives a 1r6gard. d.es Broduits c,riginaires d.es Etats membres,
a 6tA prdcistie et r5tend.ue. L& possibil.itd d'une Brohibition totale
d.r importat ion, pour une d.ur6e limit 6e et cas par cas r a m6me 6td
reconnue aux EAMA.L9
Une inportant e innovat j-on d.oit Etre signal6e par rapport  a la
pr6c6d.ente convent 1on en ce qui conoerne le s 6changes commerciaux  !
d.es aid,es e la  commercialisation et a la  promotion d.es ventes sont
prdinres en \nre dt dlargir  le  ohamp d.t appli-cati-on d.es actions entre-
prises  en vue d'accroitre  Lr6coulement  d.es prod.uits d.es EAl,fA sur
le  march6 d.e la  Communaut  5 .
+
++
ASPECTS COI&fFTRCIAIIX DE LTACCORD DTARUSHA
Le nouvel aocord. d-r associat ion ave c la  Comrrnrnaut 6 d.e s pays d-e
l t Est-africain  (Kenya, Ougand.a, Tanzanie ) a 6tA sign6 a Arusha }e
24 septembre L959. I,e oontenu d-u nouvel accoril confirme I I essentiel
d.es d.ispositions d.u premier acoord- dr Arusha qui nt a pu entrer en
vigueur avant le 31 mai 1969. 11 contient toutefois  d"es ad"aptations
inspirdes notamnent d.e la  situation  6conomique d.es trois  Etat s
est-afrioains et  d,es principes ret enus par 1a Corcnr:naut 6 d.ans ]e
cad.re d.e s n6gociat ions avec }e s EAtr[4.
En mat ibre  d. | 6change s coilxnerciaux :  La rbgle g6ndrale e st  q.ue
le s Etat s e st-afri cains b6n6f icient  comme le s EAtr{Ar d.u rdgime
j-ntrar-coruuunautaire pour leurs exportations  d.ans la  Comnnrnaut6.
Toutefoisn pour Ie caf6, les cJous d.e girofle  et 1es conserves
d.l ananas, les importat j-ons en franohise d-ans Ia Comnmnautd seront
limitdes i. un volume fixd  d.e comrnun aceord. entre l-es Parties
Contractantes (caf 6 -  55.00O tonnesl elous d.e girofle  E! 120 ton:cesl
ananas r  850 tonnes). Au d.ela, d.e ce volume Ia Comnnrnautd sera
habilit6e  a appliquer d.es mesures pour 6viter  d.es perturbati-ong
graves d.ans ses courants commerciaux trad,itionnels.,20-
En ce qui concsrne les prod.uits elgricoles hornologues et concurrents
d.es produits europdens et les prod.uitsl agricoles transform6s, la  Communieut6
prenclra en consid,6rat ion l es int 6r6ts d.es pays est-africai.ns d.a,ns I e
cad.re d.e sa politique  agri-col e corurune i  el}e d.6terminerar cas par oas t
aprbs consultation au seln du Conseil d.ragsociatlonr par d.6roga,tion  au
r6gine g6n6ra1 en vigueur e lr6gard. d.eis pays tiers,  le  rdgime a,pplicabl,e
alur produits d.ont lrexportatj.on  rev6t un int6rBt  dcononique pou,r les
Etats est-africains  I  oet accord. cont jlent d.t autre part d.ans les d.omaines
ooncernds, d.es cLispositions semblables e oelles d.e la  nouvelle Conventircn
i.e Yaound.6 visant a 1a promotion d.e ler coop6ration rdgionale j.n.terafricaine
et E 1a prise en consid.dration  d.e cer"b aine s actions sur Ie plan
international d,ans Ie  d.ouraine d.e 1! aicle au il.6veloppenent et notamment
en oe qui concerne leg dchanges.
L€s pays est-afrioains procbd.eront e ltdgarcl d.e la  CEE e 1t6limi-
nat j.on, d.es d.roits d.e d.ouane et d.es res triotions  quantitatives a, 1 | exceptlon
d.e ceux qul r6pond.ent anur n6cessitds cle leur d.6veloppenent  ou q.ui ont
pour trut d.talinenter leur bufuet. De oe fait,  Ia  CEE b6n6ficiel'a
d.f avanrtages tarifaires  portant sur enrriron 60 produits et pour d,es tarrr
se sit;uant entre 2 et gfi. Les Etats est-afrioains auront la  fac,ult6
d.lappo'rter d.es mod,ifications d ces ava.ntages, a cond.ition d.e na,intenir
1r 6qui libre  g6n6ra1 d.e 1 | accord..
+
+-F2L
EVO],UTION  GEIVERATE  DES ECgANGES  DE TA CEE AiIEC IES EAIIIA EN 1967 ET T968
Import ations d.e la  Comrnunaut  6
?  fu  1968 e 1es importations en provenance d.es EA$A ont progress 6,
en valeur, de LTfi par rapport iL 1957. Ce tar.x d.taocroissements, trbs
,  favorable, est sup6rieur e celui  d.es importations en provenance d.es
pays ind.ustrialis6s occid.entaux  (tO%) et nra 6td d.6pass6 q.ue par
celui  d.es 6changes intra-conmunautaires (L7f").  11 est largement
sup6rieur au tarrx moyen d. t accroissement d.es importations orlginaires
d.e I t ens enbl e d es pays en voie d.e d.6veloppenent (Bfr) .
En d.6pit d.e cet aocroissement trds net,  en valeur, la part d.es
E3$[A d.ans I es importat ions d.e Ia  Communaut d n I a augurent 6 que trbs
l6gbrement ,  passant d.e 4 12% en L967 e 4 )fi  en 1968. f,es parts d.e
lt Af rique non associde et d.e I t Asie d.ans ce commerce se 'sont accrues
respectivement  d.e 9 a 9 rgf" et d.e 13 rLrt a 13 r4rt. Cette 6volution favorable
est d.ue, en partle,  a I I accroissement d.es ventes d.e p6trole brut a
la  Communaut6.
L I examen des parts respectives d.es Etats membres d.ans les impor-
tations d.e la  Cornmunaut6 ori-ginaires d.es EAIWA permet d.e mieux appr6cier
1a port6e d.es 6volutions constat6es.
La Sbance est o et d.emeure, de loine parni les Etats membres d.e Ia
CES, 1e premier client  d.e 1 ? ensemble d.es E.A$A puisqu t elle  absorbe encore
plus d-es d-eux cinquibmes  d.e leurs exportatlons a d.estination  d.e 1a
Comnunaut6 (environ 46f, en l-967 et  42"f" en 1968). En valeur, le  volume
d.es importations frangaises est  pratiquement stationnaire ( 6fO millions
d,e f  "n 
1967 et  6L4 millions  d e {  "n 
1968 ).
Tout ef ois , Ia pr66minenc e du d.6bouch6  f rangais cont inue d.e d.imi.nuer .
0n c ons tat e r €il eff et ,  qu I en L968 1es marchds d.es autres Et ats membres
d.e la  Communautd,  b 1f exception d.u narchd italien,  ont crfi., en importance
rel-ative, plus vite  q.ue Ie march6 frangais.22
Les achats d-es Pays-Bas aux EAI{.A ont augment6 d.ans la  plus grand.e
proport.Lon (a* 62 millions  d.e fl en L951 A g}r5 millions  d.e /  en 1968).
Cet acc:roissement en valeur est dfl, pour L I essentiel, i  une augmr:ntation
d.es achats de cacao. foutefois,  Ia part d.es EAI'LA dans les  in,portieti.or.s
extra-c()mmunautaires d,es Pays-3as est demeur'de stationnaires  en'-L961
et en 1968 (2f"). Les fournisseurs les plus i.mportants  d.e cet Etat
membre lgarmi les pays en voie d.e d.6veloppenent  restent,  d-ans lro:rd.re
I t Asl-e, 1 t Am6rique latine  et I t Afrique non associde.
LtU.E.3.L. , dont 1e taux d.f accrolssement d.es importations e:rtra-'
CEE est d.e LTfi en 1968 par rapport e L967, enregistre 6galement un progrE,s
remarqureble en ce qui conoerne les importations originaires  d.es:EAMA
( A" 2g2 mill1ons d.e /  en l-967 b. 374t5 millions  d-e /  en 1968). C,stte
progreslsion est essentiellement d.ue e  1r aug:mentation  d-es achats d.e cuivre
(ZOf" en tonnage et  30fi en valeur).
De son c6t6, 1 , Allemagne q.ui est ,  parmi 1es Etats membres r ,3e1ui
qui a c,cnru Lr expansion 6conomique }a plus remarquable  en L)681 ,2, accru
sensiblennent ses achats eux EAI{A (O" 18,0 millions  d.e /  en J.961 e 218 mill.j-ons
d.e {  "n 
1958 ).  Les progrbs portent prin.cipalement sur les achats d.e bois
et d.e caf6t en ce qui concerne ce d,ernier prod.uit les quantitds,crrtpraticguer-
ment d.o:abl6.
Pa.r contre, aprbs une progresslon spectaculaire au cours d.ers ann6es
pr6c6d.e:ntes o les achats d.e 1r ftalie  aux, E.A}IA ont l6gbrement faib.ti
(A* L64r5 millions  d.e /  en L957 a 162 nrillions d.e /  en 1968). Toutefois,
ce ph6nombne nl est pas part j-culier arr commerce avec les EAUA puirsque
les importations extra-CEE d.e 1 t Italie  n t ont augment6 que d.e Zfi en 1968,
ce q.ui est ] e taux d.f accroiss ement I e tr'lus faibl e pour l es Etats membres
d.e la  C omnunaut 6 au cours d,e c et t e ann6 e.23
kportations  d.e la  Comnounaut  6
Cornme les inportations, 1es exportations d.e Ia  Conmr:naut6  e
d.est j-nation d.es EAI{A ont nettement progress6 en 1968 par rapport a
1967 ;  toutefois,  le  taux d.taccrolssement, en valeur, est plus faible
q.ue celui des lmportations puisqur ll  nt est que d.e 9f". I1 convient
d.e notero A. cet 6gard.r euCI ce taux d.r accroiseement est d.e Lzfi pour
Ies pays en voie d.e d.6veloppement  d.ans leur  ensemble, quf il  atteint
3Of" pour les USA et  31fi pour ltURflS, et qutil  est encone d.e Bfi
pour 1 I Am6rique latine  et d.e L4fi pour l t Asie.
Si l t on considbre la part relative  d.es EAffA d.ans le  comrnerce
d.t exportation extra-oommunautairer on constate que celle-ci  e l6gbrement
f16chi et quf elle  est passde d.e 2r9fi en 1967 e 2r8% en L958. It  en est
d.e mOne d.t ailleuxs,  d.e la part relative  d.es Etate africains  non associ6s
q.ui est passde d.e 5r7fi 6n l-967 a 5r6fi en 1968. Par contre ,  La part
relati,ve il.e I t An6rique latine  est deneurde statlonnaire $ rl%) et celle
d.e ltlsie  a ldgbrment augmentd d.e gfi en 1967 a 9r2fi en 1958.
Le tar:x d.tacoroi.ssement  d.es erportations b d.estination d.es E-AMA en
1958r pex rapport e L967t a 6td d,e 3fi pour la  France, de 27fi Botat
I f TJEBI, de 3I% pour l-ee Pays-3as, d.e 28fi pour l rAllema€ne et d.e l,l.f.
pour 1t Italie.
Echangee conne.Folaux  lo67-1o58
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ECHANGEIJ DE tA COlfi{tJNAiITE AVEC tES EAIvIA AU COURS DU PREMIER  SEI,IOIJTRE I)691
Les chiffres  d.isponibl-es pour 1e premier semestre l-969 ind.:Lquent  rrn;€
nette p:eogression  d.es 6changes par rapport au premier semestre d.e 1958 i
cette p:eogression est en effet  d.e LSfi pour les importations et  d.r> 22f,
pour Ie;l exportations.  Lr aocro j-ssement d.es importations est part:Leulibrenren.t
remarquabl e alx Pays-Bas (1061 et en All emagne (ZOfr) i  un accroiss €ttrort
notabl e d.es exportat lons s e constat e 6ga1 ement d.ans c es d.eu:c Etats t
respect:Lvement d.e 53T" et d.e Aqo. LrItalie  d.ont la  progression d.anrs le,s
dchangeis  avec les EAMA avait 6td spectaculaire jusqut en L967, ma-pque
un certain progrbs, mais nettement plus faible  que les autres Etilts
membres (B% pour 1es importa,tions et jfi  pour les exportations ).
Lf .Lnportance relative  iLe, chacun des Etats membres d,ans Ie  commerce
total  d.ra la  Cornmunautd avec les EAJ{A nr a cepend.ant gudre vari6;  -La pa.rt
d.es Pays-3as d.ans l es irnportations s t est accrue tand.is que celle  d.e
I I Itali,a  a subi une baisse coruespondante.
La part n touj ours nettement pr6pond.6rarrte, d.e 1a trbance d.arts les
exporta'bions i  d.estination  d.es E.AJUA, a l6gdrement d,6cru ($fi  e 61 fr'),
d.e m6me q.ue ce1le d.e lrltalie,  (B a 7%),Ia trrart d.es Pays-Bas et tLe
1t ALlema,gne ayant augmentd d.ans les m6mes pr:oportions.
Echangers commerciaux  6 mois 1968-1969
milli-ons d.e /
1g 6 B
Im ortat i-ons EX rt at i ons
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PROGRAI'T}IE  DE PARTTCIPATION DES EAII,IA A DES !{ANITESTATIONS  COMMERCIA],ES
OROAIIISEES DAI{S TES ETATS NMUBRES DES OOMMT]NAUTES  EIIROPENNES
te progranme conmunautalre d.e participation  d.es EA3[A A. des
nanifestations commeroiales,  d.ont la  r6alisation  a 6t6 trbs satisfaisante
d.bs son d.6but r  Brl 1168, a 6t6 prolongd pour une p6riocLe d.run &hr d.u
mois d.e juin  l-969 au moj.s d.e juin  ]970.
Jusqut d prdsent, 9L participations ont 61,6 organis6es  EL Lz
manifestations : les Foires Internationales d.e 3rr-rxelles ( 68 et  69),
d.e Marseille (69), de Milan (68 et  69) et d.e Parig (68 et  69) i
l t exposition d.t importation ttPartenaire d.u ?rogrbstr ( 68 et  59) i, Berlin  i  le
Salon International des d"enr6es alinentaires et d.e 1t dpioerie fine
a lfirnich ( 68 )  et le  $alon fnternational d.e 1r Llimentation a Paris ( 68 ).
Le nombre d.es part icipations augmente  d. t aill eurs r6grrlibrement  I d.e
au prenier semestre 1958, iI  est pass6 a 26 au premier semestre L969
32 participations au moins sont pr6rnres au premier semestre I97O.
0n peut d.ono consid.drerl aprbs u]3e exp6rienoe positive d.e d.eux anst
que les efforts  pronotionnels d.es Etats associ6s d.ans 1e cad.re du programme
d.olvent 6tre poursulvis ,  6t endug et approfond.is .
Aussi sIefforae-t-on,  de plus en plus b pr6sentr par 1a mise au
point d.e f ormuL es d.e publicit 6 et d.e relati one publiques nouvelles et  en
encourageant les initiatlves  concrbtee des EAJUIAT d.e consolid.er les
rdsultats  d.6 j e acquis r tout  en prospectant d.es mili eux d. t affaires  rottve&uxr
Ar premler semestre 1970 }e prograllme se poursuivra  d.ans cet esprit
par 1a partiolpation  d.es EAII{A ar,m Foires fnternationales d.rUtrecht r  d.e
Milan r de 3nrxelles r d.e Paris et d.e Triest e.
Le renouvellenent du progranne pour une p6riod.e plus longue est e
1f dtuil.e, parallblement a la  mise au point d.r autres actions d.ans le
caclre 61argl d.e lraid.e a la  commercialisation pr6vue dans la  nouvelle
Convention.
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